PROFANATI CA [Usa] « The Years of pestilence » (No
Vi si bl e Scar Recs - 2010)

“Che Aears of

’ Pestilence”

[Publié a |’ origine sur Dead Fucking Church M Aaagh # 9]

Livré avec son torchon a spernme (very dick), cette cassette enball ée
dans un sachet 7'' en plastoc avec une sorte de livret fragnenté
contient le EP du méne nom sorti en vinyle chez Desecration of God
Prods. Donc cinq titres (Weping in Heaven, Tornmenting holy flesh, O
pestil ence, Raping of angels et Final hour of Christ) + tout un tas de
vieilles saloperies qui sonnent cru, du PROFANATICA live et répet' de
90-91 quoi, nenme pas retouchées pour « garder |'esprit de |la chose ».
Bande de fei gnasses ouais..

100 copies, sold-out, fuck off.

htt ps:// novi si bl escars. bandcanp. com al bum' t he-year s- of - pesti |l ence-cass
ette-version

Voir aussi PROFANATICA [Usa]l Collection (WarHanmer Recs) 2001 et
PROFANATI CA [ Usal The eneny of virtue 12'' (Hells Headbangers Recs)
2006.



https://novisiblescars.bandcamp.com/album/the-years-of-pestilence-cassette-version
https://novisiblescars.bandcamp.com/album/the-years-of-pestilence-cassette-version
https://www.nawakulture.fr/index.php?option=com_content&view=article&id=3093&catid=12&Itemid=272
https://www.nawakulture.fr/index.php?option=com_content&view=article&id=3094&catid=13&Itemid=273
https://www.nawakulture.fr/index.php?option=com_content&view=article&id=3094&catid=13&Itemid=273
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Les textes inpies de cette auguste publication, tous signés de la main de Ged Q, ci-devant archiviste du Chaos,
sont déposés aupreés des services juridiques de Satan lui-nénme, les utiliser sans autorisation du Ged-iteur vous
exposerait a la honte et au nmépris |le plus absolu, voire a un grand coup de ponpe dans |le fion suivant votre
situation géographi que, vous avez été prévenus. Notez bien par ailleurs que |le Ged-iteur, bien que belliqueux de
nature et tout-a-fait inperméable aux opinions des uns et des autres, rappelle que les points de vue exprines par
| es personnes interviewées n’' engagent que |eurs auteurs.



